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Les tombeaux de famille, pour lequels il est generalement
possible de faire appel ä un bon sculpteur, presentent
souvent de bonnes solutions. Par contre, l'aspect que
presentent les tombes en rangees est encore bien desordonne
et peu satisfaisant, malgre toutes les prescriptions par
lesquelles on a cherche ä y apporter plus d'unite. Cet aspect
desordonne provient du grand melange de formes et de
materiaux: dalles couchees, pierres dressees, croix en pierre,
en fer, en bois etc. Une certaine harmonie ne peut etre
obtenue que par la prescription de mesures bien etudiees, par
le groupement de tombeaux en matieres semblables ou
analogues. Les pierres foneees ne seront pas posees
immediatement ä cöte de pierres tres claires, ete. Cependant, les
prescriptions seront telles qu'il sera encore possible, tant au
client qu'au sculpteur ou au fabricant, d'avoir quelques
libertes individuelles et diverses variantes. Les bonnes formes
artisanales peuvent tres bien s'aecorder avec les formes
industrielles, comme s'aecordent, par exemple, des meubles
divers dans un appartement.

II est preferable d'employer des pierres du pays plutöt que
des pierres importees. Nous en avons un choix süffisant:
gres, calcaires, granits, etc. Les inscriptions et la sculpture

doivent convenir tant au materiau qu'au probleme
particulier. Les inscriptions trop grandes fönt 1'eft'et de
reelame. Le caractere romain et ses derivös modernes
donnent de bonnes inscriptions tandis que le gothique n'est
guere indique. Le decor plastique tiendra egalement compte
du cas particulier, c'est-ä-dire de la personnalite du mort.
Toutefois, il est preferable d'eviter tout motif theätral, de
meme que tout exces de sentimentalste.

Tapisseries des collections autrichiennes

Par Maria Schuette

92

A la difference de ce qui se passe dans le tissage, la tapisserie

laisse ä l'artisan une liberte manuelle qui lui donne la
possibilite de traduire de fafon originale le modele etabli
par le «cartonnier». De nos jours, le papier peint et autres
techniques modernes nous ont rendus etrangers aux buts
utilitaires des anciennes tapisseries, mais cela nous permet
d'autant mieux de les contempler en tant qu'ceuvres d'art,
encore que l'action du temps nous empeche generalement
de nous faire une idee exacte de l'ancieiuie violence des tons
juxtaposes. Les deux plus vieilles tapisseries actuellement
exposees ä Zürich (Kunstgewerbemuseum), l'une de prove-
nance suisse, l'autre alsacienne, sont des travaux bourgeois
d'intention utilitaire et consacres au theme ä la fois ro-
manesque et populaire des hommes sauvages, tandis que
le premier exemple d'une tapisserie conijue comme un
tableau est la Lamentation des Saintes Femmes (au Kunsthaus)

executee vers 1510 ä Bruxelles; en face de ce grand
ouvrage, une tapisserie toute difförente, issue des ateliers
de Willem Pannemaker (Bruxelles), annonce par sa riebe
decoration florale la passion des fleurs que connaitront les
Pays-Bas au 17me siecle. - Un theme eher ä la Renaissance
est celui du triomphe, dont nous pouvons voir en ce
moment ä Zürich quelques illustrations empruntees ä diverses
series. Bien qu'executees au debut du 16me siecle, les tapisseries

tourangelles (deux sur six figurent ä l'exposition)
traitant les triomphes de Petrarque sont un tardif echo de
l'art gothique. Ouvrage flamand, «Le Triomphe de la
Luxure» est, en realite, bien peu luxurieux, et vaut
surtout par ses ornements. - Signaions encore le style princier
de la tapisserie d'Abraham et les trois magnifiques tapisseries

d'une serie Vertumne-Pomone.

Georges Dessouslavy 101

Georges Dessouslavy est ne le 13 juillet 1898 ä La Chaux-
de-Fonds. Apres avoir commence ses ötudes dans sa ville
natale, il les continua ä la «Gewerbeschule» de Bäle et ä
l'Ecole des Beaux-Arts de Geneve, oü Frederic Gilliard
exer?a sur lui quelque influence. Voyages en Italie et dans le
midi de la France, longs sejours ä Paris, oü il copia dans les
musees. Georges Dessouslavy reside ä La Chaux-de-Fonds.


	...

